Douleur fœtale : en savons-nous assez pour agir comme il convient ?
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Résumé : La possibilité de la souffrance fœtale continue d’être utilisée comme tactique pour miner le soutien à l’avortement aux États-Unis et au Royaume-Uni. Cet article examine le développement anatomique et psychologique du fœtus pour évaluer la possibilité de douleur fœtale. Les caractéristiques neurobiologiques qui se développent à 7, 18 et 26 semaines de gestation suggèrent une expérience de la douleur in utero. Ces caractéristiques ne permettent cependant pas de prouver que cette douleur existe car elles ne rendent pas compte de l’état de conscience du fœtus ni du contenu d’une perception présumée de la douleur. Il semble assuré que le fœtus ne connaît pas la douleur car des neuro-inhibiteurs in utero uniques et un manque de développement psychologique maintiennent l’inconscience et évitent l’expérience consciente de la douleur. Pour qu’un nourrisson expérimente des sensations et des émotions, les éléments de l’expérience doivent avoir leur propre existence indépendante dans son esprit. Cela s’accomplit après la naissance par les découvertes faites dans l’action et les schémas d’ajustement et d’interaction avec la personne qui s’occupe de l’enfant. Les recommandations sur la pratique de l’anesthésie du fœtus et du nouveau-né ou du jeune nourrisson ne doivent pas se centrer sur la douleur, mais sur des résultats d’une importance évidente, et mesurable. Pour une grossesse non désirée, la santé de la femme doit guider la pratique de l’anesthésie. Pour une grossesse désirée, c’est la survie et la santé à long terme de la femme et du fœtus qui doivent la guider. Dans tous les cas, rien dans les données dont nous disposons n’indique qu’il faille informer les femmes de la possibilité de douleur fœtale. Toute politique destinée à soulager la douleur fœtale pourrait exposer les femmes à des interventions indues, des risques et des souffrances.
